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Ethiopie au coeur. Pourquoi 
choisir ce titre et ce pays pour 
mon dernier roman ?
Durant toute ma vie, j’ai 
éprouvé une sorte de fascina-
tion pour ce pays. Enfant, j’ai 
lu une quantité de récits de 
voyages. Mon père nous par-
lait très souvent de ce qui se 
passait dans le monde et une 
partie de tous mes intérêts 
vient de lui et de ses récits.
 
L’année de notre mariage, nous 
étions à Paris pour quatre 
mois. C’était en 1959. Mon 
mari, alors étudiant en mé-

decine, faisait des stages dans 
les différents hôpitaux de la 
ville. On nous avait prêté un 
appartement. Lorsqu’il avait 
congé, nous découvrions les 
différents arrondissements de 
la capitale de France. Un jour, 
nous nous promenions sur la 
rive gauche de la Seine. Nous 
nous sommes arrêtés pour 
observer un étrange cortège. 
C’était l’Empereur Haïlé Sé-
lassié II, le Négus, qui faisait 
une visite officielle de l’Abys-
sinie à la France. Il était suivi 
par tous ses attributs : son dais, 
porté par des serviteurs, le pro-

tégeait de la chaleur. D’autres 
suivants l’éventaient avec des 
palmes. Le Négus portait une 
épée. Son sceptre était une 
queue d’hippopotame. L’Em-
pereur faisait montre d’une 
arrogance perceptible en dépit 
de sa courte taille. A ses côtés, 
le Général de Gaule, imper-
turbable et géant.
 
Comment oublier cette courte 
rencontre ? Pour moi, c’est 
parfaitement impensable.
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